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"i y Ya du nouveau. Tot la cliQue 'Ùe la Commune 'est A la
mairie du Xle arod~e~,t"C'était un mauvais voisinlige.

Entre quatre e-t cinq heures du soir, François était à son poste
d'observation habituel, c'est-à-dire' ehv.z le marcliand de vini
lorsqu'il iiperçnt un détachement qui, précédé par- Genton, mon-
tait la rue do la Roquette ; il dit à l'ami avec lequel il buvait:
tgTiens .1 voià le peloton d'exécution qui vient chez nous." Il se
leva et arriva à la pris-:on en même temps que les fédérés. Fran-
çois demanda : Il C'est pour' aujourd'hui ? " Genton répondit par
un signe affirmnatif. Celui-ci remit un ordre au directeur, qui le
lut et Iopas sans mot dire au greffi'r. Le greffier en prit connai.3-
sance et dit :",Le mandat est irrégulier, nous nie pouvons y don-
nvr rinite. " Geniton eut un moment d'imnpatiene- -1Que le diable,
ýtinporte avec tes s:crupules 1 Je vais an Comité du S:iluf, public
et je reviens tout de suite. " Il1 s'éloigna, seutl, crn courant vers la
place dlu prince Eugène.

G entori revint au bout de trois quarts d'heure, il n'avait p)as l'air
content ; il p:r~.que Ferré Paatvertement réprimandé pour
n'avoir pas1 procédé malgré la demi-oppsitimn de Fr.tnçois,. Celui-
ei prit l'ordru d'exécuttion, non-firatif cette foisi et approuvé ; il dit:
cc C'et cil règle, ", et %I ionna aui brigadier.'"' Bamnain arriva bien.
t5t; François lui remit la lettre e-n lui disant:

Voilà tic-; détertus qu'il faut falire desicendre par le quartier de
l'in firmeu ie."

(A suivre.)

PET1I'E CHRONIQUE

Les Quarante.11eures iuront lieu à Ste Perpétue, le 22; au
Couvent de N~.-Dl. des LJ-urenLides, le 24 ; à S. Pierre de Broug-
ton, le 26.

L'encyclique sur la q est ion sociale porte le titre significatif:
.De conditione op.flcurn. e document contient environ 10,000 mots.

On annonce la mort tragique de Mf. l'abbé Vax'iot. Le jour de
l'Ascension, l'abbé Vu 'lot était en chaire il l'église du Saer&-Goer,
à Lille. Il parlait d la sépniration de Notre-Seigneur d'avec ses
dii.ciples, quand on je vit tubitcmerit s'asscair, porter la main au
front et dire : Je vajis vou.ï donner un exemple de cette séparation,
je vais mourir. »0 1 se précipita vers la chaire, on le descendit et
il expira quelques îj1eures après, frappé d'une congestion cérébrale.

L'abbe Wariot, edocteur ès letres, professeur à l'Université
catholique de L<l,était un savant d'une haute valeur. Son ou-
vrage capital, Ples Evangiles apocryphes, figure dans toutes les
biLliothèqucs fsavantez de 1' Enrope.
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